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Annexe 1 :  Echanges avec l’administration sur les dossiers 
ISDI, ICPE et Loi sur l’Eau 
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SYNEOS Environnement – Projet d’ISDI (Installation de Stockage de Déchets Inertes) 
Commune de Fresnes‐sur‐Marne 

 
La Mairie de Fresnes‐sur‐Marne souhaite disposer d’un aménagement phonique et paysager sur son 
territoire, le long de la LGV Est, afin de réduire les nuisances sonores de cette infrastructure pour les 
riverains les plus proches (la LGV se trouve à moins d’1 km au Sud du bourg de Fresnes‐sur‐Marne). 
 
La société SYNEOS Environnement détient la maîtrise foncière de 17 ha 07 a 65 ca au lieu‐dit « Parc de 

Fresnes  »,  sur  le  territoire  de  la  commune  de  Fresnes‐sur‐Marne,  le  long  de  la  LGV.  Ces  terrains 

correspondent à une ancienne  carrière de  sable,  initialement exploitée  sur 15 ha, puis  remblayée 

notamment par des boues de lavage des matériaux issues de l’ancienne installation de traitement de 

granulats. 

 

SYNEOS Environnement se propose de réaliser, sur ses terrains, l’aménagement phonique et paysager 

souhaité  par  la Mairie  de  Fresnes‐sur‐Marne  et  envisage,  pour  cela,  d’ouvrir  une  installation  de 

stockage de déchets inertes issus du BTP (ISDI). 

 

Il est ainsi prévu, pour une durée de 15 ans, et sur une surface de 8,5 ha de remblayer 850 000 m3 de 

matériaux  inertes  issus  des  chantiers  locaux  du  BTP,  mais  également  de  mettre  en  place  une 

plateforme de recyclage d’une partie de ces déchets valorisables du BTP. Le site du « Parc de Fresnes » 

accueillera ainsi en moyenne 120 000 m3/an (180 000 t/an) de matériaux inertes issus du BTP dont : 

 50% (60 000 m3/an ou 90 000 t/an) seront stockés définitivement (fraction non valorisable) 
 dossier de demande d’autorisation préfectorale pour l’ouverture d’une ISDI, 

 50% seront recyclés par concassage/criblage à sec et éventuellement chaulage pour produire 
de nouveaux matériaux utilisable sur les chantiers du BTP  dossier de déclaration au titre 
des ICPE. 

 

En parallèle, un dossier de déclaration au titre de la loi sur l’eau a été déposé pour les aspects suivants : 

pose de piézomètres, récupération des eaux de ruissellement, remblaiement partiel de 0,8 ha en zone 

inondable et en zone humide. 

 
1) Dossier ISDI (Installation de Stockage de Déchets Inertes) 

 
50% des matériaux entrants (60 000 m3/an ou 90 000 t/an) seront stockés définitivement (fraction 

non valorisable)  activité ayant fait l’objet d’un dossier de demande d’autorisation préfectorale 

pour l’ouverture d’une ISDI, dossier déposé le 21/08/2014. 

 
Une étude de faisabilité technique et environnementale a été menée en amont du dossier d’ISDI, dès 

2009. Elle a contribué à dégager les grandes orientations à donner à ce projet. Cette étude comprenait 

notamment : 

 Une  étude  géotechnique  permettant  de  définir  une  géométrie  du  stockage  (pentes, 
hauteurs…) destinée à assurer sa stabilité avec un coefficient de sécurité satisfaisant, 

 Une étude écologique sur un cycle complet et une étude pédologique de détermination des 
zones  humides  fonctionnelles  qui  ont  permis  de  dégager  les  enjeux  écologiques  (zones 
humides notamment) du périmètre de demande et de ses alentours, d’adapter le projet à ces 
enjeux et de proposer des pistes d’aménagements à vocation écologique compatibles avec les 
habitats identifiés, 
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 Une étude hydraulique qui a permis d’évaluer l’impact du projet sur une crue de référence de 
la Marne et inversement, 

 Une étude paysagère qui a permis de proposer un modelé du stockage en cohérence avec 
l’ambiance paysagère et historique du site. Ce point a fait l’objet d’échanges avec la DDT et 
Monsieur CLARAC (architecte paysager conseil, notamment sur l’élaboration du PREDEC). Une 
première  réunion  s’est  tenue  en  décembre  2013.  A  l’issue,  et  sur  recommandations  de 
Monsieur  CLARAC,  une  étude  historique  et  paysagère  a  été  engagée  auprès  du  cabinet 
d’architectes‐paysagistes Paule Green. Cette étude a été menée en étroite concertation avec 
la commune. La restitution à Monsieur CLARAC, la Mairie et la DDT a été faite en avril 2014. 

 

La conception du projet d’exploitation et la position des infrastructures ont également fait l’objet d’une 

réflexion approfondie : 

 Le plan de phasage a été conçu de manière à apporter au plus vite une atténuation de l’impact 
sonore de la LGV Interconnexion Est et à limiter dans le temps l’impact visuel, 

 L’emprise de  l’ISDI a été définie avec  les écologues de manière à éviter  la destruction des 
zones à enjeux écologiques forts, 

 La forme du stockage a été définie en concertation avec les paysagistes afin de proposer un 
aménagement mettant en valeur l’histoire de cette zone (château de Fresnes et son parc). 

 

La  ligne directrice de cet aménagement phonique et paysager a donc été, en concertation avec  la 

Mairie de Fresnes‐sur‐Marne, Monsieur CLARAC et la DDT 77, de renouer avec les jardins à l’anglaise, 

aujourd’hui totalement disparus et reconstituer le belvédère qui surplombait autrefois la vallée de la 

Marne. Il s’agit donc de restituer un morceau du territoire communal amputé par l’arrivée de la ligne 

TGV. Ce morceau de  territoire  correspond à  l’ancien « bout du parc » du  château de Fresnes qui 

constituait un des points  forts de son organisation spatiale puisque c’était de  là que  le promeneur 

découvrait un panorama géographique sur la vallée de la Marne. Ce projet, dans sa conception finale, 

renoue ainsi  l’histoire et permet, dans un geste d’utilité contemporaine, de  réaffirmer un élément 

essentiel de l’esprit des lieux à Fresnes‐sur‐Marne, le belvédère.  

 

Le dossier d’ISDI a été déposé le 21/08/2014. Une demande de compléments nous a été adressée le 

22/10/2014. Une réunion de travail a été organisée le 17/11/2014 en présence de N. Aldebert (Pôle 

Prévention des Risques et  lutte contre  les nuisances), N. Durieux (Pôle forêt, chasse, pêche, milieux 

naturels), J. Rebel (Pôle Police de l’Eau), Syneos Environnement. Les différents compléments apportés 

ont été jugés recevables (voir pièces jointes) : 

‐ Pour les remarques liées à la forme du dossier, modifications proposées validées en réunion 
le 17/11/2014, 

‐ Pour les remarques liées à l’Oedicnème Criard, modifications proposées validées par mail le 
04/12/2014, 

‐ Pour  les  remarques  liées  au  Code  Forestier,  compléments  apportés  par  N.  Durieux  et 
confirmation que la dispense de demande d’autorisation de défrichement peut être appliquée 
par mail le 20/11/2014. 

 

Une version complète du dossier a été re‐déposée le 19/12/2014. 

 
2) Dossier ICPE (pour les activités de recyclage) 

 
50% des matériaux entrants seront recyclés par concassage/criblage à sec et éventuellement chaulage 
pour produire de nouveaux matériaux utilisable sur les chantiers du BTP. 
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Cette activité a  fait  l’objet d’un dossier de déclaration au titre des  ICPE, déposé  le 21/08/2014 et 
autorisé le 16/12/2014 (récépissé de déclaration n° 2014/DRIEE/UT77/232). 

 
3) Dossier Loi sur l’Eau (pose de piézomètres, gestion des eaux, remblaiement en 

zone inondable et en zone humide) 
 
En parallèle des dossiers ISDI et ICPE, un dossier de déclaration au titre de la loi sur l’eau a été déposé 

le 21/08/2014 pour les aspects suivants : 

‐ Pose de piézomètres, 

‐ Récupération des eaux de ruissellement, 

‐ Remblaiement partiel de 0,8 ha en zone inondable et en zone humide. 
 

Ce dossier a fait l’objet d’échanges avec la DDT – Service de la Police de l’Eau et de compléments entre 

octobre et décembre 2014. 

Les  compléments  apportés  ont  été  jugés  recevables  le  24/12/2014.  Le  dossier  dans  sa  version 

complète  et  recevable  a  été  re‐déposé  le  05/01/2015.  Etant  donné  les  derniers  changements 

réglementaires,  la déclaration Loi sur  l’Eau est aujourd’hui supplantée par  l’éventuelle autorisation 

ICPE. Ainsi, à ce jour, le dossier Loi sur l’Eau est en attente. 

 
4) Suite à donner 

 
Suite aux changements réglementaires intervenus au 1er janvier 2015, nous avons sollicité une réunion 
auprès des services de la DRIEE – UT 77 et de la DDT 77 afin de connaître les suites qui seraient données 
à notre dossier d’ISDI. La réunion s’est tenue le 09/01/2015 en présence de G. Bailly (chef de l’UT 77), 
A. Barbero (inspecteur pôle carrière), Mr Pinet (inspecteur pôle déchets), G. Berroir (responsable du 
pôle prévention des risques), N. Aldebert (pôle prévention des risques), Syneos Environnement. 
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Réalisation d’un aménagement phonique et paysager le long de la LGV 
interconnexion Est à Fresnes-sur-Marne (77) 

 
Compte-rendu de la réunion du 17 novembre 2014 

 
 
Personnes présentes :  

Pour la DDT : N. ALDEBERT (Pôle Prévention des Risques et lutte contre les nuisances),  
N. DURIEUX (Pôle forêt, chasse, pêche, milieux naturels) et J. REBEL (Pôle Police de l’eau) 

Pour SYNEOS : P. DECARPENTRIE (Président), F. ANTIGNAC (Directeur d’Exploitation) et  
C. VERDONE (Responsable Projets) 
 
Cette réunion fait suite à la réception des courriers suivants : 

- Courrier du 22 octobre 2014 de la DDT – Service Environnement et Prévention des Risques – 
Remarques sur le dossier de demande d’autorisation d’exploiter une installation de stockage 
de déchets inertes, 

- Courrier du 7 octobre 2014 – Police de l’Eau – Remarques sur le dossier de déclaration au 
titre de la Loi sur l’Eau. 

 
Les objectifs de cette réunion étaient de : 

- Parcourir dans les grandes lignes les réponses apportées par SYNEOS, 

- Préciser certaines remarques pour mieux comprendre les attentes de l’Administration. 
 
A cet effet a été remis un mémoire en réponse à chacun des courriers précités. 
 
Il en ressort les points suivants : 

- En qui concerne le dossier Loi sur l’Eau : 

 Le mémoire en réponse fourni le jour de la réunion fait office de réponse dans un délai 
de 2 mois telle que évoquée dans le courrier du 7 octobre 2014, 

 Le service de la Police de l’Eau va examiner ce mémoire en réponse et faire un retour à 
SYNEOS sous quelques jours, 

 Il a été précisé par Monsieur REBEL que le choix de remblayer 0,8 ha de zones 
humides plutôt que d’éviter la zone en intégralité doit être davantage argumenté sur des 
critères techniques, écologiques, économiques, ... 

- En ce qui concerne le dossier ISDI : 

 D’une manière générale, les compléments peuvent être apportés sous forme de 
courrier réponse comme c’est actuellement le cas pour validation par les services de 
l’Etat. Une fois les réponses jugées suffisantes et avant la mise en consultation du 
dossier, ce dernier devra être modifié pour intégrer ces compléments, 

 Pour les remarques liées à la forme du dossier (rayon de 500 m et origine des déchets), 
les réponses apportées sont suffisantes, 

 Pour ce qui est des aspects « Œdicnème Criard », des précisions sont attendues par 
l’Administration, essentiellement en termes de garantie sur l’efficacité des mesures 
proposées. Des compléments sont joints à ce compte-rendu, pour avis, 

 Pour les aspects « Code Forestier », suite à la réunion, des compléments ont été 
apportés par Madame DURIEUX. Il a été précisé que « la LAAF récemment votée a 
modifié le code forestier faisant passer l'exemption concernant les végétations 
spontanées de 20 à 30 ans. Aussi, au vu de vos informations, la dispense peut être 
appliquée et aucune visite terrain n'est donc nécessaire sur ce point ». 



date : jeu. 04/12/2014 11:59

Céline VERDONE

Re: [INTERNET] ISDI Fresnes/Marne - Compte-Rendu réunion du 17/11/2014

De : "DURIEUX Nathalie (Chef du pôle) - DDT 77/SEPR/PFCPMN" <nathalie.durieux@seine-et-marne.gouv.fr>

À : "Céline VERDONE" <projets.syneos@orange.fr>
Cc : "nastasia.aldebert@seine-et-marne.gouv.fr" <nastasia.aldebert@seine-et-marne.gouv.fr>,
"f.antignac@syneos.eu" <f.antignac@syneos.eu>, "p.decarpentrie@syneos.eu" <p.decarpentrie@syneos.eu>

Bonjour, ces derniers compléments apportés sur l'oedicnème criard satisfont aux précisions demandées sur
l'incidence relative à l'espèce en période de reproduction et les mesures prises par le porteur de projet.

-------------------

Cordialement.

Nathalie DURIEUX

Chef du pôle Forêt Chasse Pêche et
Milieux naturels

Service Environnement et Prévention des Risques

Direction Départementale des Territoires de  Seine et Marne

288 rue G. Clemenceau, Parc d’Activités                       
77000 Vaux-le-Pénil
Tel : 01 60 56 73 05                                   
Fax : 01 60 56 71 00
Adresse postale : B.P 596 - 77005 Melun cedex

nathalie.durieux@seine-et-marne.gouv.fr
http://www.seine-et-marne.gouv.fr/

 

 

Le 24/11/2014 14:36, "> Céline VERDONE (par Internet)" a écrit :

Bonjour,

Suite à notre réunion du 17/11/2014, vous trouverez ci-joint :

- Le compte-rendu de réunion,

- Un complément relatif l'oedicnème criard.

Nous restons à votre disposition pour toutes informations complémentaires,

Bonne réception,

Cordialement,
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Céline VERDONE

Responsable Projets

Tél : 06 03 85 64 60 / 01 43 00 39 16

Mail : projets@syneos.eu

Site: www.syneos.eu
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date : jeu. 20/11/2014 17:57

Céline VERDONE

Aspect forêt de votre projet d'ISDI - FRESNES-SUR-MARNE

De : "DURIEUX Nathalie (Chef du pôle) - DDT 77/SEPR/PFCPMN" <nathalie.durieux@seine-et-marne.gouv.fr>

À : "projets@syneos.eu" <projets@syneos.eu>
Cc : "nastasia.aldebert@seine-et-marne.gouv.fr" <nastasia.aldebert@seine-et-marne.gouv.fr>

Suite à l'entretien du 17 novembre, je vous informe que la LAAF récemment votée a modifié le code forestier
faisant passer l'exemption concernant les végétations spontannées de 20 à 30 ans. Aussi, au vu de vos
informations, la dispense peut être appliquée et aucune visite terrain n'est donc nécessaire sur ce point.

-------------------

Cordialement.

Nathalie DURIEUX

Chef du pôle Forêt Chasse Pêche et
Milieux naturels

Service Environnement et Prévention des Risques

Direction Départementale des Territoires de  Seine et Marne

288 rue G. Clemenceau, Parc d’Activités                       
77000 Vaux-le-Pénil
Tel : 01 60 56 73 05                                   
Fax : 01 60 56 71 00
Adresse postale : B.P 596 - 77005 Melun cedex

nathalie.durieux@seine-et-marne.gouv.fr
http://www.seine-et-marne.gouv.fr/
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date : jeu. 08/01/2015 18:13

Céline VERDONE

Re: [INTERNET] RE :Re: RE :Re: RE :Re: RE :Re: Dossier Loi sur l'Eau - Projet d'ISDI de Fresnes-
sur-Marne

De : "REBEL Jerome (Chargé de l'instruction des STEP de l'assainissement pluvial. Suivi du schéma départemental
d'assainissement) - DDT 77/SEPR/PPE/UAU" <jerome.rebel@seine-et-marne.gouv.fr>

À : "Céline VERDONE" <projets.syneos@orange.fr>

bonjour

... effectivement, la déclaration loi sur l'eau sera supplantée par l'éventuelle autorisation ICPE à venir ;

comme la situation est atypique, nous avons voir quelle suite nous allons donner à la procédure :

accord
courrier d'information d'absence de suite, du fait du contexte
autre? 

je vous tiens informée prochainement

Jérôme REBEL
Police de l'Eau
Unité Assainissement et urbanisme
Service Environnement et Prévention des Risques

Direction Départementale des Territoires de Seine-et-Marne
288, Rue Georges Clémenceau - Parc d'activités - 77000 VAUX LE PENIL
Adresse postale : BP 596 - 77005 MELUN CEDEX

tél : 01 60 56 70 81 / fax : 01 60 56 71 00

http://www.seine-et-marne.equipement-agriculture.gouv.fr/ 

Le 06/01/2015 11:51, "> Céline VERDONE (par Internet)" a écrit :

Bonjour,

Merci pour votre retour.

J'ai déposé 3 exemplaires du dossier complété hier (lundi 05/01) au service de la MISE.

Cependant, on m'a indiqué qu'au vu de la récente réforme sur le régime des ISDI, il se peut que le dossier loi sur l'eau soit
finalement "intégré" au dossier d'enregistrement ICPE.

Dans tous les cas, je reste disponible pour toute information complémentaire.

Je profite de ce mail pour vous souhaiter une excellente année 2015.

Bien cordialement,

Céline VERDONE

Responsable Projets

Tél : 06 03 85 64 60 / 01 43 00 39 16

Mail : projets@syneos.eu

Site: www.syneos.eu
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----- message d'origine -----
De : "REBEL Jerome (Chargé de l'instruction des STEP de l'assainissement pluvial. Suivi du schéma
départemental d'assainissement) - DDT 77/SEPR/PPE/UAU" <jerome.rebel@seine-et-marne.gouv.fr>
date mer. 24/12/2014 15:25 (GMT +01:00)
À : "Céline VERDONE" <projets.syneos@orange.fr>
Cc : "f.antignac@syneos.eu" <f.antignac@syneos.eu>, "nastasia.aldebert@seine-et-marne.gouv.fr"
<nastasia.aldebert@seine-et-marne.gouv.fr>
Objet : Re: [INTERNET] RE :Re: RE :Re: RE :Re: Dossier Loi sur l'Eau - Projet d'ISDI de Fresnes-sur-Marne

Bonjour Mme Verdone

les compléments apportés au dossier sont de nature à le rendre recevable
il peut être déposé auprès de la Mise (DDT) pour la formalisation de l'accord du service de police de l'eau

joyeuses fêtes de fin d'année

bien cordialement

Jérôme REBEL
Police de l'Eau
Unité Assainissement et urbanisme
Service Environnement et Prévention des Risques

Direction Départementale des Territoires de Seine-et-Marne
288, Rue Georges Clémenceau - Parc d'activités - 77000 VAUX LE PENIL
Adresse postale : BP 596 - 77005 MELUN CEDEX

tél : 01 60 56 70 81 / fax : 01 60 56 71 00

http://www.seine-et-marne.equipement-agriculture.gouv.fr/ 

Le 23/12/2014 17:47, "> Céline VERDONE (par Internet)" a écrit :

Bonsoir,

Le document complété a été déposé sur la plateforme Mélanissimo.

Je reste à votre disposition pour toute remarque ou information complémentaire et vous souhaite d'excellentes
fêtes de fin d'année,

Bien cordialement,

Céline VERDONE

Responsable Projets

Tél : 06 03 85 64 60 / 01 43 00 39 16

Mail : projets@syneos.eu

Site: www.syneos.eu

----- message d'origine -----
De : "REBEL Jerome (Chargé de l'instruction des STEP de l'assainissement pluvial. Suivi du
schéma départemental d'assainissement) - DDT 77/SEPR/PPE/UAU" <jerome.rebel@seine-
et-marne.gouv.fr>
date mar. 23/12/2014 16:08 (GMT +01:00)
À : "Céline VERDONE" <projets.syneos@orange.fr>
Objet : Re: [INTERNET] RE :Re: RE :Re: Dossier Loi sur l'Eau - Projet d'ISDI de Fresnes-
sur-Marne
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cela convient

vous pouvez donc m'envoyer la version finalisée du dossier par messagerie pour validation, avant
dépôt officiel

bien cordialement

Jérôme REBEL
Police de l'Eau
Unité Assainissement et urbanisme
Service Environnement et Prévention des Risques

Direction Départementale des Territoires de Seine-et-Marne
288, Rue Georges Clémenceau - Parc d'activités - 77000 VAUX LE PENIL
Adresse postale : BP 596 - 77005 MELUN CEDEX

tél : 01 60 56 70 81 / fax : 01 60 56 71 00

http://www.seine-et-marne.equipement-agriculture.gouv.fr/ 

Le 23/12/2014 15:28, "> Céline VERDONE (par Internet)" a écrit :

Bonjour,

Merci pour le document.

Les paramètres suivants ont été pris en compte dans le dimensionnement du bassin (ce qui
nous permet a priori d'affiché un taux d'abattement de 80 % pour les MES) :

- temps de séjour de 2 heures
- pas de cheminement direct entre l'entrée et la sortie (bassin séparé en 2 compartiments dans
le sens de la longueur par une digue permettant ainsi d'augmenter la distance parcourue par
les eaux)
- ralentissement des vitesses d'écoulement : aménagement de l'entrée en ce sens (déversoir
ou enrochement) et passage du compartiment 1 au compartiment 2 par surverse
- curage régulier du bassin et des fossés

Cela convient-il ?

Bien cordialement,

Céline VERDONE

Responsable Projets

Tél : 06 03 85 64 60 / 01 43 00 39 16

Mail : projets@syneos.eu

Site: www.syneos.eu

----- message d'origine -----
De : "REBEL Jerome (Chargé de l'instruction des STEP de l'assainissement
pluvial. Suivi du schéma départemental d'assainissement) - DDT 77/SEPR
/PPE/UAU" <jerome.rebel@seine-et-marne.gouv.fr>
date mar. 23/12/2014 10:14 (GMT +01:00)
À : "Céline VERDONE" <projets.syneos@orange.fr>
Objet : Re: [INTERNET] RE :Re: Dossier Loi sur l'Eau - Projet d'ISDI de
Fresnes-sur-Marne

Mme VERDONE, bonjour
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ces compléments sont quasi recevables

il convient malgré tout d'estimer un taux d'abattement moyen de la pollution par
le bassin de rétention ;
ce taux est d'environ de 80 % pour les MES (paramètre prépondérant, car il est
intégrateur des autres paramètres : DCO, métaux fixés)

je vous invite à vous référer à l'étude ci-jointe (p 43 et suivantes)

ces performances (35 mg/l en sortie et/ou 80 % de rdt) ne sont atteignables que
si des objectifs de moyens sont respectés :

temps de séjours d'au moins 30' (pas de rejets dans ce laps de temps)
fosse de décantation, ou "volume mort"
pas de cheminements directs entre l'entrée et la sortie
ralentissement des vitesses d'écoulement à l'entrée

je vous invite à tenir compte de ces derniers éléments

bien cordialement

Jérôme REBEL
Police de l'Eau
Unité Assainissement et urbanisme
Service Environnement et Prévention des Risques

Direction Départementale des Territoires de Seine-et-Marne
288, Rue Georges Clémenceau - Parc d'activités - 77000 VAUX LE PENIL
Adresse postale : BP 596 - 77005 MELUN CEDEX

tél : 01 60 56 70 81 / fax : 01 60 56 71 00

http://www.seine-et-marne.equipement-agriculture.gouv.fr/ 

Le 23/12/2014 09:31, "> Céline VERDONE (par Internet)" a écrit :

Bonjour,

Merci pour votre retour.

Vous trouverez en pièce jointe les réponses que nous pouvons apporter.

Si cela vous convient, je peux intégrer ces compléments aux pages 38 et 42
du dossier et vous re-déposer une nouvelle version du dossier sur votre
plateforme Mélanissimo.

Je reste à votre disposition pour toute information complémentaire,

Bien cordialement,

Céline VERDONE

Responsable Projets

Tél : 06 03 85 64 60 / 01 43 00 39 16

Mail : projets@syneos.eu

Site: www.syneos.eu
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----- message d'origine -----
De : "REBEL Jerome (Chargé de l'instruction des STEP de
l'assainissement pluvial. Suivi du schéma départemental
d'assainissement) - DDT 77/SEPR/PPE/UAU"
<jerome.rebel@seine-et-marne.gouv.fr>
date lun. 22/12/2014 14:06 (GMT +01:00)
À : "Céline VERDONE" <projets.syneos@orange.fr>
Cc : "joris.maniglier@seine-et-marne.gouv.fr"
<joris.maniglier@seine-et-marne.gouv.fr>,
"nastasia.aldebert@seine-et-marne.gouv.fr"
<nastasia.aldebert@seine-et-marne.gouv.fr>,
"f.antignac@syneos.eu" <f.antignac@syneos.eu>,
"p.decarpentrie@syneos.eu" <p.decarpentrie@syneos.eu>
Objet : Re: [INTERNET] Dossier Loi sur l'Eau - Projet d'ISDI
de Fresnes-sur-Marne

Mme VERDONE, bonjour

la lecture du dossier m'amène à vous faire part de 2
observations particulières :

DLE p 38 : indiquer le débit de fuite total et le dispositif
de régulation prévu
DLE p 42 : le calcul de dilution se fait en fonction des
valeurs limites de la classe de bon état (MES : 25 - 50
mg/l, DCO : 20 - 30 mg/l)

si flux Beuvronnes amont + flux rejet < flux
admissible
alors : 28.9 x 0.282 + X x 0.017 = 25 (ou 50) x
0.299, d'où [MES] < 400 mg/l
ok pour retenir les valeurs seuil de l'AM du
2/2/1998, mais il convient de  :

reprendre le calcul de dilution
faire apparaitre les valeurs de bon état 
estimer la qualité des rejets et le taux
moyen d'abattement de la pollution à la
sortie du bassin de rétention

cordialemnt

Jérôme REBEL
Police de l'Eau
Unité Assainissement et urbanisme
Service Environnement et Prévention des Risques

Direction Départementale des Territoires de Seine-et-Marne
288, Rue Georges Clémenceau - Parc d'activités - 77000 VAUX LE PENIL
Adresse postale : BP 596 - 77005 MELUN CEDEX

tél : 01 60 56 70 81 / fax : 01 60 56 71 00

http://www.seine-et-marne.equipement-agriculture.gouv.fr/ 
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Annexe 2 :  Extrait K-bis de la société SYNEOS 
Environnement 



Greffe du Tribunal de Commerce de BOBIGNY 
1-13 RUE MICHEL DE L'HOSPITAL 
93008 BOBIGNY CEDEX 

Extrait Kbis 

EXTRAIT D'IMMATRICULATION AU REGISTRE DU COMMERCE E T DES SOCIETES 
au 24 Février 2014 

IDENTIFICATION 

Dénomination sociale SYNEOS ENVIRONNEMENT 
Numéro d'immatriculation 800 510 257 R.C.S. BOBIGNY 
Date d'immatriculation 24/02/2014 

RENSEIGNEMENTS R E L A T I F S A LA PERSONNE M O R A L E 

Adresse du siège 18B Promenade Marx Dormoy 93460 GOURNAY SUR MARNE 
Forme juridique Société par actions simplifiée 
Capital 200 000,00 Euros 
Principales activités de l'entreprise La récupération le stockage le broyage et le recyclage des matériaux inertes 

et assimilés le négoce des produits transformes l'extraction de sables et 
graviers 1 achat et la vente de tous matériaux de construction le terrassement 
la démolition la location et 1 entretien de matériels le transport public routier 
de marchandises ainsi que le transport par voie navigable... 

Personne morale immatriculée sans exercer d'activité 
Date de clôture de l'exercice social 31 décembre 
Date de clôture du 1er exercice social 31/12/2014 
Durée de la personne morale Jusqu'au 24/02/2113 
Constitution Au greffe du Tribunal de Commerce de BOBIGNY 
Dépôt d'actes constitutifs N° 4550 du 24/02/2014 
Journal d'annonces légales Le Quotidien Juridique du 13/02/2014 

GESTION, DIRECTION, ADMINISTRATION, CONTRÔLE ' 

Président 
Nom / Prénoms DECARPENTRIE Pierre 
Date et lieu de naissance Le 13/05/1967 à VILLEMOMBLE (93) 
Nationalité Française 
Demeurant 12 Rue Ernest Pecheux 93460 GOURNAY SUR MARNE 

Directeur général 
Nom / Prénoms DECARPENTRIE Agnès 
Date et lieu de naissance Le 01/06/1962 à VILLEMOMBLE (93) 
Nationalité Française 
Demeurant 6 Chemin de la Fontaine aux Coulons 77420 CHAMPS SUR MARNE 

Commissaire aux comptes titulaire 
Dénomination COMPTA SUD SOCIETE D'EXPERTISE COMPTABLE ET DE 

COMMISSARIAT AUXCOMPTES DE LA REGION SUD DE PARIS 
Numéro d'immatriculation 304 939 184 R.C.S. NANTERRE 
Fonne juridique Société par actions simplifiée 
Adresse 22 Rue DE L'EGLISE 92160 ANTON Y ,, 

Commissaire aux comptes suppléant 
Nom / Prénoms BAECKEROOT Guy 
Date et lieu de naissance Le 23/03/1947 à GUERET (23) 
Nationalité Française 
Demeurant 95B Boulevard Jean Jaurès FRESNES 94260 FRESNES 

24/02/2014 16:37:11 - N° de gestion : 2014B01666 page 1/2 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Annexe 3 : Capacités techniques et financières  
(SYNEOS, 2013) 





























































TABLEAU SYNTHESE DU MATERIEL (SUITE)

SPM = Sablière du Port M

NOC = Nocéenne de Mat.

IDENTIFICATION DU MATERIEL TYPE MODELE SITE

DUMPER VF6MD07A1MN105142 DUMPER NOC

Chargeuse 12484 VOLVO L 180 F NOC

Pelle BNLC80918 VOLVO EC 290 NOC

Pelle HCMBDE00T00600030 HITACHI ZX 210 NOC

Pelle WLHZ1062JZC019527 LIEBHERR 914 NOC

Pelle WLHZ1320HZC038074 LIEBHERR 926 NOC

Chargeuse 2315 VOLVO 4400 NOC

Chargeuse JEE0092739 CASE 721 C NOC

Chargeuse JAK0049503 CASE 721 B NOC

Chariot 3EC08159 CATTERPILLAR NOC

Chargeuse VATZ1169AZB034628   LIEBHERR 576 NOC

Minipelle 8341 CASE 5 Tonnes NOC

Crible 140 012 203 709 WARRIOR CAT NOC

Crible PID 00122A96D10366 WARRIOR DEUTZ NOC

Concasseur 71980 METSO LT 12.13 NOC

Concasseur 960417 EH PEGSON 900 X 600 NOC

Concasseur 77623 METSO LT 12.13 NOC

Sambron 215-5/4 CADILLON NOC

METSO DF 2012 METSO Centrale fixe NOC

Concasseur VB 92 METSO BERGEAUX NOC

CENTRALE J110C209000511 CENTRALE à CHAUX NOC

Crible NORBERT NOC

Crible 30491 EXTEC NOC

Pelle CGG0211160 CASE 788 P NOC

Crible 31-C1061 KEESTRACK NOC

IDENTIFICATION DU MATERIEL TYPE MODELE SITE

Concasseur QM015428T 1100 X 650 SPM

Crible PI000122C82D10303 POWERSCREEN SPM

Crible 200-485 SPM

COMPLEMENT MATERIEL SABLIERE DU PORT MONTAIN



LISTING DES FORMATIONS 

IDENTIFICATION DE LA FORMATION

Secouriste

Electricité 100

Electricité 102

Habilitation électrique HBO

Caces

Vérification générale périodique  des appareils de levage et TP



LISTING MATERIELS

SPM = Sablière du Port M

NOC = Nocéenne de Mat.

Identification du Matériel N° série Modèle Type SITE 

ASTRA P456102 Dumper ADT30C SPM

ASTRA P456070 Dumper ADT25C SPM

NOBAS 30790310 Dragline UB 1254 SPM

CASE D024B0479 Pelle chenilles CX 240 SPM

CASE DCH290R5N7EAN1158 Pelle chenilles CX 290 SPM

VOLVO 11243 Chargeuse L 150 E SPM

VOLVO 22759 Chargeuse L 150 G SPM

VOLVO L180EV6681 Chargeuse L 180 E SPM

VOLVO BLC13273 Pelle chenilles EC 290 SPM

CASE POCL CGG0118673 Pelle pneus 688 P SPM

LIEBHERR VATZ1169AZB034628 Chargeuse 576 NOC

LIEBHERR WLHZ1320HZC38074 Pelle chenilles 926 NOC

VOLVO 12484 Chargeuse L 180 F NOC

VOLVO 12188 Chargeuse L 180 F NOC

VOLVO BNLC80918 Pelle chenilles EC 290 NOC

HITACHI HCMBDE00T00600030 Pelle chenilles ZX 210 NOC

LIEBHERR WLHZ1062JZC019527 Pelle chenilles 914 NOC

VOLVO 2315 Chargeuse 4400 NOC

POCLAIN 2371 Pelle pneus 61 P NOC

CASE JAK0049503 Chargeuse 721 B NOC

CASE JEE0092739 Chargeuse 721 C NOC

CASE 8341 Minipelle C 50 NOC

CATERPILLAR 3EC08159 Chariot Elev NOC

EMPLACEMENT DESIGNATION PUISSANCE REFERENCE QUANTITE SITE

Tremis d'alimentation Moteur vibreur 1,2 Kw 2 SPM

Convoyeur N° 1 Moto réducteur 4,5 Kw 1 SPM

Elevateur N° 1 vers crible Moteur  4,5 Kw
Type 132M 

1440 tr/min
1 SPM

Crible Moteur 7,2 Kw 1 SPM

Convoyeur à déchet Moteur 2,2 Kw 1 SPM

Roue à Aube Moto réducteur 2,2 Kw
SEW-USOCOME 

R107DV100M4 

1410 tr/min
1 SPM

Pompe Dynatec Moteur 5 Kw 1 SPM

Convoyeur 4/10 - 0/20 Moteur 2,2 Kw 1 SPM

Elevateur 4/10 - 0/20 Moteur 4 Kw 1 SPM

Convoyeur Orientable 0/4 Moteur 2,2 Kw 1 SPM

Elevateur 0/4 Moteur 2,2 Kw 1 SPM

Elevateur 10/20 Moteur 2,2 Kw 1 SPM

Pompe à immertion Bassin Moteur 10 Kw 1 SPM

Pompe du puit Moteur 5 Kw 1 SPM



 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Annexe 4 : Preuves de la maîtrise foncière 



Date :

Céline VERDONE

Réf. : Demande de relevés de propriété
De :

À :
Ce message a été envoyé avec une importance haute

Nature de la demande : 
Objet de la demande : 
Référence : 
Traité par : 

Bernadette ENDERLIN
Inspectrice des Finances
Publiques
Evaluation des locaux
professionnels
Centre des Impôts
Foncier de Meaux

21 place de
l'Europe

77337 MEAUX
CEDEX

tel:
01.64.35.21.41

Votre demande :

 ven. 01/08/2014 16:47

"cdif.meaux@ dgfip.finances.gouv.fr" <cdif.meaux@ dgfip.finances.gouv.fr>

"Céline VERDONE" <projets.syneos@ orange.fr>

Impôts directs locaux TF bâti et non bâti

Demande de document ou duplicata

BOLI-9MKJNT

Bernadette OLIVIER, 01.64.35.21.41, Inspecteur, POLE PROFESSIONNEL

Bonjour Madame / Monsieur

Veuillez trouver ci-joint les relevés de propriétés demandés,

Salutations distinguées,Salutations distinguées,

______________________________________________________________________

Bonjour,

Comme convenu ce jour par téléphone, vous trouverez ci-dessous les références

cadastrales des 2 parcelles pour lesquelles je souhaiterais disposer des

relevés de propriété :

- Commune de Fresnes-sur-Marne

- Section : XD

- Parcelles : 3 et 53

Vous remerciant par avance pour votre réponse,

Cordialement,

Céline VERDONE

SYNEOS

Responsable Projets

Tél. : 06 03 85 64 60 / 01 43 00 48 15

Mail : projets@ syneos.eu

______________________________________________________________________

Messagerie pro https://messageriepro.orange.fr/nc/G04R06C02/OFX/fr-FR/p/Object

1 sur 3 07/08/2014 12:43

(See attached file: RELEVE DE PROPRIETE - 196 xd 3.htm)(See attached file: RELEVE DE PROPRIETE - 196 xd 53.htm)



ANNEE DE MAJ 2013 DEP DIR 77 0 COM 196 FRESNES-SUR-MARNE ROLE A RELEVE DE PROPRIETE
NUMERO

COMMUNAL
D00003

Propri taire MB7GLT DECARPENTRIE/MICHEL LUCIEN ISIDORE

     6 B PROM MARX DORMOY           93460 GOURNAY SUR MARNE

PROPRIETES BATIES

DESIGNATION DES PROPRIETES IDENTIFICATION DU LOCAL EVALUATION DU LOCAL

AN SECTION N PLAN C PART N  VOIRIE ADRESSE CODE RIVOLI BAT ENT NIV N PORTE N INVAR S TAR M EVAL AF NAT LOC CAT REVENU CADASTRAL COLL NAT EXO AN RET AN DEB FRACTION RC EXO % EXO TX OM COEF

R EXO 0 EUR R EXO 0 EUR

REV

IMPOSABLE
0 EUR COM DEP

R IMP 0 EUR R IMP 0 EUR

PROPRIETES NON BATIES

DESIGNATION DES PROPRIETES EVALUATION
LIVRE

FONCIER

AN SECTION N PLAN N VOIRIE ADRESSE
CODE

RIVOLI

N PARC

PRIM
FP/DP

S

TAR
SUF

GR/SS

GR
CLASSE

NAT

CULT

CONTENANCE

HA A CA

REVENU

CADASTRAL
COLL

NAT

EXO

AN

RET

FRACTION

RC EXO
%EXO TC Feuillet

71 XD 3 LE PARC B023 1 7 72 00

A A T 03 6 60 47 377,88 A TA 377,88 100

C TA 75,58 20

GC TA 75,58 20

A Z S 1 11 53 0

R EXO 76 EUR R EXO 378 EUR 

HA A CA REV IMPOSABLE 378 EUR COM TAXE AD 

CONT 7 72 00 R IMP 302 EUR R IMP 0 EUR MAJ TC 0 EUR

Source : Direction G n rale des Finances Publiques     page : 1

ANNEE DE MAJ 2013 DEP DIR 77 0 COM 196 FRESNES-SUR-MARNE ROLE A RELEVE DE PROPRIETE
NUMERO

COMMUNAL
D00089

Propri taire/Indivision MB7GLT DECARPENTRIE/MICHEL LUCIEN ISIDORE N (e) le 14/10/1927

     6 B PROM MARX DORMOY           93460 GOURNAY SUR MARNE  77 CHELLES

Propri taire/Indivision MB43L9 VIGNARDET/CLAIRE EP DECARPENTRIE MICHEL N (e) le 28/01/1936

     6 B PROM MARX DORMOY           93460 GOURNAY SUR MARNE  77 CHELLES

PROPRIETES BATIES

DESIGNATION DES PROPRIETES IDENTIFICATION DU LOCAL EVALUATION DU LOCAL

AN SECTION N PLAN C PART N  VOIRIE ADRESSE CODE RIVOLI BAT ENT NIV N PORTE N INVAR S TAR M EVAL AF NAT LOC CAT REVENU CADASTRAL COLL NAT EXO AN RET AN DEB FRACTION RC EXO % EXO TX OM COEF

R EXO 0 EUR R EXO 0 EUR

REV

IMPOSABLE
0 EUR COM DEP

R IMP 0 EUR R IMP 0 EUR

PROPRIETES NON BATIES

DESIGNATION DES PROPRIETES EVALUATION
LIVRE

FONCIER

AN SECTION N PLAN N VOIRIE ADRESSE
CODE

RIVOLI

N PARC

PRIM
FP/DP

S

TAR
SUF

GR/SS

GR
CLASSE

NAT

CULT

CONTENANCE

HA A CA

REVENU

CADASTRAL
COLL

NAT

EXO

AN

RET

FRACTION

RC EXO
%EXO TC Feuillet

10 XD 53 LE PARC B023 0002 1 A T 03 9 35 65 535,34 A TA 535,34 100

C TA 107,07 20

GC TA 107,07 20

?

? ? ? ?

? ? ?

? ?

? ?
?

? ?
?

? ? ? ?

? ? ?

Messagerie pro https://messageriepro.orange.fr/nc/G04R06C02/OFX/fr-FR/p/Object

2 sur 3 07/08/2014 12:43



R EXO 107 EUR R EXO 535 EUR 

HA A CA REV IMPOSABLE 535 EUR COM TAXE AD 

CONT 9 35 65 R IMP 428 EUR R IMP 0 EUR MAJ TC 0 EUR

Source : Direction G n rale des Finances Publiques     page : 1? ?

Messagerie pro https://messageriepro.orange.fr/nc/G04R06C02/OFX/fr-FR/p/Object
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Annexe 5 : Réponse de la DRIRE Ile-de-France à une 
demande du Maire de Fresnes-sur-Marne (26 Avril 1996) 





 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Annexe 6 : Procès verbal de recollement de travaux de 
remise en état d’une carrière et ses activités connexes 

(SYNEOS, 2011) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 









 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Annexe 7 : Etude géotechnique : compte rendu et synthèse 
d’investigations (Méridion, Avril 2013) 



   MERIDION Géotechnique  Expertises Hydrogéologie Géologie

              Agrément Convention Règlement Assurances Constructions spécialité fondations

 

 

 

 

 

Mimet, le 24 avril 2013                                     

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Rédacteur : Damien MANNAIONI

Superviseur : Laurent DUPARC

1 - INTRODUCTION 

A la demande du bureau d’études GéoPlusEnvironnement

réalisée dans le cadre d’un projet de 

citée en en-tête.  

 

Le but de cette étude est

site, ceci afin de poser les bases géomécaniques d’un

et de proposer le cas échéant des solutions de stabilisation des talus du massif de stockage.

1.1. Nature de l'étude

La présente étude comporte les opérations suivantes :
 

- examen géologiq

- réalisation d’une campagne de tests de pénétration dynamique,

- réalisation d’une campagne de 

essais pressiométrique,

- production d'un rappor
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ANCIENNE CARRIERE 

ETUDE DE STABILITE D

LIEU

FRESNES

CCCooommmpppttteee

Géotechnique  Expertises Hydrogéologie Géologie 
Agrément Convention Règlement Assurances Constructions spécialité fondations

2013                                                                           

 

: Damien MANNAIONI 

: Laurent DUPARC 

u bureau d’études GéoPlusEnvironnement, une étude géotechnique d’avant

réalisée dans le cadre d’un projet de réalisation d’un merlon à partir de déchets inertes à l’adresse 

est de fournir une évaluation de la nature et de la structure des sols 

les bases géomécaniques d’une modélisation des ruptures de l’ouvrage 

de proposer le cas échéant des solutions de stabilisation des talus du massif de stockage.

1.1. Nature de l'étude 

La présente étude comporte les opérations suivantes : 

examen géologique et hydrogéologique du site, 

réalisation d’une campagne de tests de pénétration dynamique,

réalisation d’une campagne de sondages destructifs à – 15 m de profondeur + 10 

essais pressiométrique, 

production d'un rapport intermédiaire reprenant tous les apports des investigations.

NCIENNE CARRIERE DECARPENTRIE
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1.2. Situation géographique 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Extrait feuille IGN 1/25000
 
- échelle modifiée 

 

1.3. Date d’intervention – documents remis : 

Le terrain examiné le 16/01/2013 et le 17/01/2013, se trouve à environ 1 000 m au Sud de la 

station d’épuration et à proximité immédiate du lieu dit le « Parc des Fresnes » dans la 

commune de Fresnes-sur-Marne. 

 

Les documents remis lors de notre intervention sont : 

-  des photos et des plans IGN de localisation du projet, non datés, par le bureau d’études 

GéoPlusEnvironnement,  

- un plan topographique à l’échelle 1/1000 de la propriété de M. DECARPENTRIE 

Michel, en date de novembre 2011 par DELASSUS Philippe Géomètre Expert.  

 

1.4. Description du site et du projet  
 

Le terrain concerné par la présente étude, d’une superficie d’environ 17 ha, est occupé par des 

friches et par un bois, dans un secteur principalement agricole et en bordure de la LGV Est.  

 

Le site est localisé au droit d’une ancienne exploitation de sable, en activité jusque dans les 

années quatre vingt dix. D’après l’ancien exploitant, les matériaux, extraits jusqu’à une 

profondeur moyenne de – 4,0 m, étaient composés principalement de limons et de sables. 

 

La réhabilitation de l’ancienne carrière alluviale se serait ensuite effectuée par un 

remblaiement avec des matériaux de type déchets « inertes »* du BTP, non recyclables. 
 

*) cf. annexes de l’arrêté du 28 octobre 2010 

 

N 
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L’objectif de la mission était de répondre aux demandes de l’exploitant qui désire pouvoir 

réaliser un merlon à partir de déchets inertes au sens de l’arrêté du 28 octobre 2010. 

 

Les matériaux stockés seront des terres et gravats, dont les gros éléments auront été soustraits 

en vue de leur recyclage (enrochements ou concassage). 

 

La stabilité d’un tel merlon dépend entre autre de la cohésion et de l’angle de frottement des 

matériaux qui le constituent, ainsi que des sols sur lesquels il est édifié. 

 

L’objectif de stabilité de la forme finale de l’ouvrage reste assez sommaire dans le cas d’un 

merlon de stockage à visée accessoirement antibruit, de fait les problématiques géométriques 

liées aux tassements s.s.* ne sont pas été étudiées dans le cadre du présent rapport. 

 

*) tassements : mouvements +/- verticaux liés à la consolidation des sols et des remblais. 

 

Une maximisation du volume de stockage suppose une maximisation sécurisée de la hauteur 

du merlon ainsi que de ses pentes. 

 

A cet effet, une modélisation des ruptures de l’ouvrage doit être conduite (TALREN4 dernière 

version) en recherchant un coefficient de sécurité F suffisant (en principe F > 1,3 est un 

objectif de bonne sécurité en génie civil) : cf. rapport à venir. 

 

1.6. Moyens mis en œuvre 

Lors de notre intervention sur site, les reconnaissances suivantes ont été mises en œuvre pour 

le projet de stabilité du futur merlon : 
 

- 13 sondages pénétrométriques dynamiques – Résultats en ANNEXE 2 :  

 

. PD1 : jusqu'à – 4,50 m sous le niveau du sol naturel, au large de l’angle Sud – Est 
du terrain, 

. PD2 :jusqu'à – 5,0 m sous le niveau du sol naturel, à l’extrémité Sud du terrain, au 
commencement du bois, 

. PD3 : jusqu’à – 3,50 m sous le niveau du sol naturel, au Sud du terrain, en sommet 
de talus dans le bois,  

. PD4 : jusqu’à – 3,90 m sous le niveau du sol naturel, en bordure Sud - Ouest du 
terrain, à environ 40 m au Nord – Est de la ligne TGV, 

. PD5 :jusqu'à – 2,20 m sous le niveau du sol naturel, en bordure Sud - Ouest du 
terrain, à environ 40 m Nord – Est de la ligne TGV et à quelques 
dizaine de mètres au Sud – Est de PD4, 

. PD6 : jusqu'à – 5,0 m sous le niveau du sol naturel, au large de l’extrémité Nord – 
Est du terrain, 

. PD7 : jusqu’à – 5,0 m sous le niveau du sol naturel, à environ 100 m au Sud - Est 
de PD6, 

. PD8 : jusqu’à – 2,30 m sous le niveau du sol naturel, au Sud – Est du terrain, 

. PD9 : jusqu'à – 2,30 m sous le niveau du sol naturel, à l’extrémité Est, à environ    
7 m en bordure de route, 

. PD10 : jusqu'à – 5,0 m sous le niveau du sol naturel, au large de l’extrémité Est du 
terrain, à environ 100 m au Nord – Est de PD8, 

. PD11 : jusqu’à – 4,10 m sous le niveau du sol naturel, à l’extrémité Nord - Est du 
terrain, 
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. PD12 : jusqu’à – 5,0 m sous le niveau du sol naturel, à environ 100 m au Nord – 
Ouest de PD6. 

. PD13 : jusqu'à – 1,10 m sous le niveau du sol naturel, à l’extrémité Nord – Ouest du 
terrain. 

 
- 3 sondages pénétrométriques destructifs + 10 essais pressiométriques – Résultats en 

ANNEXE 3 : 

 

. SP1 : jusqu'à – 15,0 m sous le niveau du sol naturel, au large de l’extrémité Sud – 
Est du terrain, à environ 20 m à l’Est de PD8, 

. SP2 : jusqu'à – 15,0 m sous le niveau du sol naturel, au large de l’extrémité Sud – 
Ouest du terrain, en limite du bois, 

. SP3 : jusqu'à – 15,0 m sous le niveau du sol naturel, à l’extrémité Ouest du 
terrain. 

 
Les reconnaissances menées lors de nos interventions sont implantées en ANNEXE 1. 

 

Ces observations ont été complétées par une analyse des données de terrain et de la carte 

géologique de LAGNY au 1/50 000. 

 

2. ANALYSE PHYSIQUE DU SITE 

2.1.  Topographie 

Le projet se situe dans la commune de FRESNES-SUR-MARNE, à proximité immédiate de la 

ligne TGV. La cote altimétrique est voisine de + 44 m NGF. 

Le point culminant le plus proche du site se trouve à environ 2 km au Nord - Est, au lieu-dit  

« Mont de Précy » et à la cote altimétrique de + 77 m NGF.  

Le point le plus bas du secteur est situé à environ 450 m au Sud, au niveau de la Marne, et à 

une cote altimétrique de + 40 m NGF. 

Globalement, les terrains du secteur s’inclinent légèrement vers le Sud-Sud-Ouest en direction 

de la Marne. La topographie du terrain étudié est relativement plane avec un niveau de base 

d’altitude voisine de + 41,50 m NGF et un niveau haut voisin de + 46,50 m NGF, formant une 

très légère butte d’orientation Est-Ouest, au centre du terrain (cf. carte page 2). 
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2.2. Géologie : Fz + Fy + e5d. 
 

 

Carte géologique de LAGNY - Echelle modifiée. 

 

D’après la carte géologique, l’emprise de la construction serait concernée par des formations 

quaternaires actuelles et subactuelles (Fz) : 
[… 

La Marne et ses affluents ont déposé un ensemble de matériaux alluvionnaires formant un 

complexe d’éléments sableux et argileux avec lits de graviers et galets calcaires. Les limons 

grisâtres à jaunâtres peuvent atteindre 5 m d’épaisseur et contiennent parfois des lits 

tourbeux. 

 …] 

 

Au Nord – Est du site, la carte géologique indique également la présence de formations 

quaternaires anciennes de la basse terrasse de la Marne (Fy) : 

[… 

Les alluvions anciennes sont constituées essentiellement de matériaux sablo-graveleux de 

couleur jaunâtre à beige où les éléments calcaires sont abondants et les éléments siliceux tels 

que le silex et meulières, accessoires. La fraction sableuse est largement dominante. A la 

base, on distingue généralement un conglomérat silico-calcaire à ciment calcaire appelé 

« calcin ». 

…] 

 

Sous ces alluvions la carte géologique décrit fréquemment la présence de calcaires grisâtres 

daté du Lutétien (e5d.) : 
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[… 

Lutétien supérieur : Marnes et caillasses.  Les Marnes et caillasses affleurent en de rares 

points sur la feuille, le long de la vallée du Grand-Morin en amont de Couilly-Pont-aux-

Dames, dans la vallée de la Marne à Claye-Souilly où elles sont en grande partie masquées 

par les alluvions. Par contre cette formation est bien connue en sondages qui donnent en 

général de très bonnes coupes, permettant de caractériser les différents faciès des Marnes et 

caillasses. C'est une formation assez hétérogène, d'épaisseur variable, de l'ordre de 15 m en 

général, mais pouvant atteindre 30 m dans certains cas. Elles comportent une alternance de 

marnes blanchâtres et grises, de calcaires durs parfois siliceux : caillasses, de mamo-

calcaires et d'argiles brunes magnésiennes : sépiolite et attapulgite. Cette formation contient 

parfois surtout dans sa partie inférieure des bancs de gypse massifs albâtroïdes dont 

l'épaisseur cumulée peut atteindre et même dépasser 10 mètres. La présence de gypse est bien 

connue sur toute  la feuille, mais c'est surtout dans la région de Sevran et Aulnay qu'elle se 

manifeste par la formation de « fontis » s'ouvrant en surface par suite de la dissolution du 

gypse contenu dans les Marnes et caillasses. 

 

…] 

2.3. Hydrologie - Hydrogéologie 

Le terrain étudié est localisé dans la plaine alluviale de la Marne. Cette dernière s’écoule à 

environ 400 m au Sud, à une cote altimétrique voisine de + 40 m NGF, soit – 4 m  en-dessous 

de l’altimétrie moyenne du site mais seulement – 1,50 m du point le plus bas. 

 

Un bras de la rivière « BEUVRONNE » circule au Nord – Ouest de la parcelle et à une cote 

altimétrique voisine de + 41 m NGF, soit à – 3 m en-dessous de l’altimétrie moyenne du site. 

Le terrain est implanté sur des alluvions actuelles à subactuelles (Fz) et des alluvions 

anciennes (Fy). Ces alluvions quaternaires constituent un milieu poreux perméable qui 

contient une nappe libre dont le niveau hydrostatique est directement influencé par la Marne. 

L’alimentation de la nappe alluviale de la Marne se fait principalement par des apports 

latéraux des cours d’eau, des précipitations à sa surface et par le substratum perméable (Sables 

de Beauchamp ou Marne et caillasses). 

Cet aquifère ne repose sur aucun niveau imperméable et ne permet donc pas d’individualiser 

la nappe alluviale de la nappe sous-jacente. 

 

Le secteur est concerné par un climat de type océanique dégradé, se caractérisant notamment 

par des précipitations moyennes qui se répartissent sur toute l’année. 

 

Ces précipitations alimentent des ruisseaux non pérennes qui prennent naissance aux 

interfaces entre les formations imperméables et les formations perméables. 

 

Le projet se trouve en partie en zone inondable, telle définie et cartographiée par les Services 

compétents. 

 

Lors des sondages réalisés, quelques niveaux d’eau ont pu être mesurés. La dispersion de ces 

mesures ne permet pas de décrire la piézométrie du site : Cf. cotes reportées en ANNEXE 1. 
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3. TRAVAUX DE RECONNAISSANCE  

Les reconnaissances menées le jour de notre intervention sur le site sont implantées sur le plan 

joint en ANNEXE 1 du présent rapport. 

3.1. Essais de pénétration dynamique 

Afin de tenter de se faire une opinion sur le comportement géomécanique des sols du site, il a 

été procédé à des essais de pénétration dynamique au moyen d'un pénétromètre dynamique 

SOCOMAFOR.  

On trouvera l'implantation de ces essais en ANNEXE 1 et leurs courbes respectives en 

ANNEXE 3 de ce rapport.  
 

Le principe de l’essai pénétrométrique est de mesurer, au travers des sols, l’enfoncement d’un 

pieu à pointe calibrée, sous l’effet d’un battage mécanique (mouton, maillet, etc…). 

L’énergie du battage est théoriquement égale à l’énergie nécessaire pour vaincre la résistance 

mécanique qu’exerce le sol sur la pointe du pieu. 

De cette égalité, il découle la formule des Hollandais, la plus simple et la plus utilisée : 

Energie de déformation du sol = Energie de battage x coefficient de transmission de cette 

énergie de la tête vers la pointe  

Soit Résistance du sol x enfoncement = Energie de battage transmise 

On a alors : Résistance du sol : Rqd = Energie de battage transmise / enfoncement de la pointe 

 

Le système automatique SOCOMAFOR consiste à faire pénétrer une section pointe de 2 000 

mm² sous les coups d’un mouton de 64 kg et d’une hauteur de chute de 0,75 m. Il est mesuré 

le nombre de coups nécessaire à l’obtention d’une pénétration de l’outil de 0,10 m. 

 

Le premier essai (PD1), implanté au large de l’angle Sud – Est du terrain, a d’abord traversé :  

- entre 0 et – 3,90 m de profondeur, 1,4 < Rqd < 3,5 MPa : sols de compacité 

médiocre, pouvant correspondre à des limons et des argiles, 

- entre – 3,90 m et – 4,50 m de profondeur, 1,5 < Rqd < 70 MPa : l’essai se 

poursuit sur des horizons de compacité médiocre à très compacte pouvant 

correspondre à une argile caillouteuse grisâtre ?,  

- le refus est atteint à – 4,50 m de profondeur sans doute sur un passage plus 

cimenté au sein des sables gris-bleu.  

Lors de cet essai, le niveau d’eau a été observé à  – 1,90 m de profondeur. 
 

L’essai PD2 implanté à l’extrémité Sud du terrain, au commencement du bois, a d’abord 

traversé : 

- entre 0 et – 3,50 m de profondeur, 1,5 < Rqd < 4,9 MPa : sols de faible 

compacité, pouvant correspondre à des limons sablo-caillouteux, 
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- entre – 3,50 m et – 5,0 m de profondeur, 5,8 < Rqd < 24,7 MPa : l’essai se 

poursuit sur des horizons moyennement compacts à compacts, sable gris-bleu 

avec passage plus cimenté ?,  

- aucun substratum n’a été reconnu à la profondeur d’arrêt du sondage (5,0 m). 

Lors de cet essai, le niveau d’eau a été observé à  – 2,50 m de profondeur. 
 

L’essai PD3 implanté au Sud du terrain, dans le bois et en sommet de talus, a d’abord 

traversé : 

- entre 0 et – 2,80 m de profondeur, 1,5 < Rqd < 3,3 MPa : sols de compacité 

médiocre, limons sablo-caillouteux ?, 

- entre – 2,80 m et – 3,50 m de profondeur, 5,8 < Rqd < 72 MPa : l’essai se 

poursuit sur des horizons semi-compacts à très compacts, sable gris-bleu avec 

passage plus cimenté ?,  

- le refus est atteint vers à – 3,50 m de profondeur vraisemblablement sur un 

passage plus cimenté au sein des sables gris-bleu. 

Lors de cet essai, le niveau d’eau a été observé à  – 3,0 m de profondeur. 

 

L’essai PD4 implanté en bordure Sud - Ouest du terrain, à environ 40 m au Nord – Est de la 

ligne TGV, a d’abord traversé :  

- entre 0 m et – 3,30 m de profondeur, 1,5 < Rqd < 3,3 MPa : sols de compacité 

médiocre hormis un pic de résistance de 13 MPa à – 0,50 m de profondeur, 

limons et argiles sablo-caillouteux ?,  

- entre – 3,30 m et – 3,90 m de profondeur, 2,9 < Rqd < 68 Mpa : l’essai se 

poursuit sur des horizons de compacité faible à très compacte, sable gris-bleu 

avec passage plus cimenté ?,  

- le refus est atteint vers à – 3,90 m de profondeur vraisemblablement sur un 

passage plus cimenté au sein des sables gris-bleu. 

Lors de cet essai, le niveau d’eau a été observé à  – 3,0 m de profondeur. 

 

L’essai PD5, implanté en bordure Sud - Ouest du terrain, à environ 40 m Nord – Est de la 

ligne TGV et à quelques dizaine de mètres au Sud – Est de PD4, a d’abord traversé : 

- entre 0 et – 0,90 m de profondeur, 5,3 < Rqd < 14 MPa : sols de compacité 

moyenne à compacte pouvant correspondre à des limons sableux bruns à blocs,?  

- entre – 0,90 m et – 1,90 m de profondeur, 1,6 < Rqd < 6,2 MPa : sols de faible 

compacité, limons sablo-caillouteux ?,  



N/Réf.13-01-130424-R-G0   9/44  

 

- entre – 1,90 m et – 2,20 m de profondeur, 3,1 < Rqd < 77 MPa : sols de 

compacité faible à très forte, sable gris-bleu avec passage plus cimenté ?,  

- le refus est atteint à – 2,20 m de profondeur sans doute sur un passage plus 

cimenté au sein des sables gris-bleu.  

Lors de cet essai, aucun niveau d’eau n’a été observé. 
 

L’essai PD6 implanté au large de l’extrémité Nord – Est du terrain, a traversé : 

- entre 0 et – 5,0 m de profondeur, 1,4 < Rqd < 3,3 MPa : sols de faible compacité 

hormis un pic de résistance de 26 Mpa à – 3,50 m de profondeur, pouvant 

correspondre à des limons et argiles sablo-caillouteux et à des sables ?  

- aucun substratum n’a été reconnu à la profondeur d’arrêt du sondage (5,0 m). 

Lors de cet essai, aucun niveau d’eau n’a été observé. 
 

L’essai PD7 implanté à environ 100 m au Sud – Est de PD6, a d’abord traversé des terrains de 

sub-surface puis : 

- entre 0,6 m et – 4,70 m de profondeur, 3,3 < Rqd < 26 MPa : sols de compacité 

faible à compacte, limons et argiles sablo-caillouteux et sables ?, 

- entre – 4,70 m et – 5,0 m de profondeur, 9,1 < Rqd < 11,0 MPa : l’essai se 

poursuit sur des horizons semi-compacts à compacts, sable gris-bleu avec passage 

plus cimenté ?, 

- aucun substratum n’a été reconnu à la profondeur d’arrêt du sondage (5,0 m). 

Lors de cet essai, aucun niveau d’eau n’a été observé. 

 

L’essai PD8 implanté au Sud – Est du terrain, a d’abord traversé :  

- entre 0 m et – 2,0 m de profondeur, 1,5 < Rqd < 10,5 MPa : sols de compacité 

médiocre à moyenne, limons et argiles sablo-caillouteux ?,  

- entre – 2,0 m et – 2,30 m de profondeur, 3,1 < Rqd < 77 Mpa : l’essai se poursuit 

sur des horizons de compacité faible à très compacte, sable gris-bleu avec passage 

plus cimenté ?,  

- le refus est atteint vers à – 2,30 m de profondeur vraisemblablement sur un 

passage plus cimenté au sein des sables gris-bleu. 

Lors de cet essai, aucun niveau d’eau n’a été observé. 
 
L’essai (PD9), implanté à l’extrémité Est, à environ 7 m en bordure de route, a d’abord 

traversé :  
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- entre 0 et – 1,90 m de profondeur, 1,5 < Rqd < 5,3 MPa : sols de compacité 

médiocre, pouvant correspondre à des limons et argiles sablo-caillouteux, 

- entre – 1,90 m et – 2,20 m de profondeur, 6,2 < Rqd < 77 MPa : l’essai se 

poursuit sur des horizons moyennement compacts à très compacts pouvant 

correspondre à des sables gris-bleu avec passage plus cimenté ?  

- le refus est atteint à – 2,20 m de profondeur sans doute sur un passage plus 

cimenté au sein des sables gris-bleu.  

Lors de cet essai, aucun niveau d’eau n’a été observé. 
 

L’essai PD10 implanté au large de l’extrémité Est du terrain, à environ 100 m au Nord – Est 

de PD8, a d’abord traversé :  

- entre 0 et – 2,20 m de profondeur, 1,6 < Rqd < 7,0 MPa : sols de faible 

compacité, pouvant correspondre à des limons et argiles sablo-caillouteux, 

- entre – 2,20 m et – 5,0 m de profondeur, 1,4 < Rqd < 24,6 MPa : l’essai se 

poursuit sur des horizons de compacité faible à très compacte, sable gris-bleu 

avec passage plus cimenté ?  

- aucun substratum n’a été reconnu à la profondeur d’arrêt du sondage (5,0 m).  

Lors de cet essai, aucun niveau d’eau n’a été observé. 

L’essai PD11 implanté à l’extrémité Nord - Est du terrain, a d’abord traversé : 

- entre 0 et – 2,50 m de profondeur, 1,5 < Rqd < 18,0 MPa : sols de compacité 

médiocre à compact, limons sablo-caillouteux à blocs ?, 

- entre – 2,50 m et – 4,0 m de profondeur, 12 < Rqd < 68 MPa : sols semi-compacts 

à très compacts, sable gris-bleu avec passage plus cimenté ?  

- le refus est atteint vers à – 4,00 m de profondeur vraisemblablement sur un 

passage plus cimenté au sein des sables gris-bleu. 

 

Lors de cet essai, le niveau d’eau a été observé à  – 2,20 m de profondeur. 
 

L’essai PD12 implanté à environ 100 m au Nord – Ouest de PD6, a traversé : 

- entre 0 et – 5,0 m de profondeur, 1,4 < Rqd < 5,3 MPa : sols de faible compacité, 

pouvant correspondre à des limons et argiles sablo-caillouteux et à des sables, 

- aucun substratum n’a été reconnu à la profondeur d’arrêt du sondage (5,0 m).  

Lors de cet essai, aucun niveau d’eau n’a été observé. 
 

L’essai PD13 implanté à l’extrémité Nord – Ouest du terrain, a  traversé : 
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- entre 0 et – 1,10 m de profondeur, 5,3 < Rqd < 78 MPa : sols de compacité faible 

à très compact, limons brun à blocs ? 

- le refus est rapidement atteint vers à – 1,10 m de profondeur vraisemblablement 

sur un gros blocs calcaire au sein des limons. 

Lors de cet essai, aucun niveau d’eau n’a été observé. 

Ces essais caractérisent les horizons du site qui se trouvent sous les assises de la construction. 

3.4. Sondage destructif, SP1 et essais pressiométriques  

Afin d’examiner la continuité des sols sous l’ouvrage, il a été procédé à trois sondages 

destructifs SP1, SP2 et SP3 conduits jusqu’à – 15 m de profondeur. 

L’essai pressiométrique consiste à descendre, à une profondeur donnée, une sonde cylindrique 

gonflable dans un forage soigneusement calibré. Les variations de volume du sol au contact de 

la sonde sont mesurées en fonction de la pression radiale appliquée.  

Trois caractéristiques du sol sont ainsi déduites : 

- le module pressiométrique Em qui définit le comportement pseudo-élastique du sol, 

- la pression limite pl qui caractérise la résistance de rupture du sol, 

- la pression du fluage pf qui définit la limite entre le comportement pseudo-élastique et 

l’état plastique.  

Pour chacun des sondages, 10 essais pressiométriques ont été réalisés tous  les 1,5 mètres à 

l’intérieur du forage, ceci afin de mesurer la résistance des formations géologiques traversées.  

L’implantation des sondages ainsi que les résultats des essais figurent respectivement en 

ANNEXE 1 et en ANNEXE 3. 

Synthèse des résultats : 

 
Le sondage SP1 a été réalisé au large de l’extrémité Sud – Est du terrain, à environ 20 m à 

l’Est de PD8. 

Les résultats obtenus indiquent un contexte géologique montrant des résistances « assez 

fortes » entre – 0  et – 8,50 m de profondeur, « moyennes » entre – 8,50 m et – 10,0 m de 

profondeur puis « assez fortes » entre – 10,0 m et – 15,0 m de profondeur. 

 

Les valeurs de pression limite (Pl) enregistrées par les essais indiquent : 

 

- la présence de limon brun entre – 0,30 m et – 1,20 m de profondeur : Pl = 0,20 

MPa, 

- la présence d’argile verdâtre entre – 1,20 m et – 2,60 m de profondeur : Pl > 0,10 

MPa, 

- la présence d’argile caillouteuse grisâtre entre – 2,60 m et – 4,60 m de 

profondeur : Pl > 0,10 MPa, 

- la présence de sable gris-bleu entre – 4,60 m et – 10,40 m de profondeur : 0,40 

MPa < Pl < 1,40 MPa 
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- la présence de marne et caillasses beige en dessous de – 10,40 m et jusqu’à – 

15,0 m de profondeur : 1,40 MPa < Pl < 1,50 MPa. 

 

Lors de cet essai, le niveau d’eau a été observé à  – 6,80 m de profondeur. 
 

Le sondage SP2 a été réalisé au large de l’extrémité Sud – Ouest du terrain. 

Les résultats obtenus indiquent un contexte géologique montrant des résistances « moyennes » 

entre – 0  et – 8,50 m de profondeur avec un passé plus résistant de – 5,50 m à – 7,0 m de 

profondeur, puis « assez fortes » entre – 8,50 m et – 15,0 m de profondeur. 

 

Les valeurs de pression limite (Pl) enregistrées par les essais indiquent : 

 

- la présence de limon sableux brun à blocs entre – 0,20 m et – 1,80 m de 

profondeur : Pl > 0,2 MPa, 

- la présence de limons caillouteux grisâtre entre – 1,80 m et – 3,80 m de 

profondeur : Pl > 0,15 MPa, 

- la présence de limon sableux à blocs entre – 3,80 m et – 6,0 m de profondeur : 

0,1 MPa < Pl < 0,8 MPa, 

- la présence de sable gris-bleu entre – 4,60 m et – 10,40 m de profondeur : 0,80 

MPa < Pl < 1,40 MPa 

- la présence de marne et caillasses beige en dessous de – 10,40 m et jusqu’à – 

15,0 m de profondeur : Pl > 1,40 MPa. 

 
Lors de cet essai, le niveau d’eau a été observé à  – 5,60 m de profondeur. 

 

Le sondage SP3 a été réalisé à l’extrémité Ouest du terrain. 

Les résultats obtenus indiquent un contexte géologique montrant des résistances « moyennes » 

entre – 0  et – 15,0 m de profondeur avec un passé moins résistant entre – 8,50 m et – 11,50 m 

de profondeur. 

 

Les valeurs de pression limite (Pl) enregistrées par les essais indiquent : 

 

- la présence de limon sableux brun entre – 0 et – 2,0 m de profondeur : Pl > 0,3 

MPa, 

- la présence d’argile grise à cailloutis entre – 2,0 m et – 3,20 m de profondeur :  

Pl > 0,3 MPa, 

- la présence de tourbe entre – 3,20 m et – 5,20 m de profondeur : Pl < 0,2 MPa, 

- la présence d’argile sableuse marron entre – 5,20 m et – 6,0 m de profondeur :  

0,05 MPa < Pl < 0,1 MPa 

- la présence de marne beige peu compacte en dessous de – 6,0 m et jusqu’à – 15,0 

m et – 9,30 m de profondeur : 1,40 MPa > Pl > 1,50 MPa. 

 

Lors de cet essai, le niveau d’eau a été observé à  – 3,80 m de profondeur. 
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3.5. Synthèse des investigations - Coupes  

Dans l’ensemble, le site se compose de limons et d’argiles jusqu’à une profondeur moyenne 

de – 4,70 m sous TN. En dessous et jusqu’à – 10,0 m de profondeur, on note la présence de 

sables gris-bleu  reposant sur un substratum marneux plus ou moins compact jusqu’à au moins 

-15,0 m de prof. /TN.  

 

Lors des travaux de reconnaissance, le niveau d’eau a pu être observé sur 8 sondages et se 

situerait entre – 1,90 m et – 6,80 m de profondeur. Cette variabilité n’est pas conforme au 

contexte alluvial, elle traduit sans doute de forts contrastes de perméabilité. 

 

En première approche, et pour les calculs de stabilité, le niveau moyen des eaux souterraines 

sera pris égal à celui de la Marne. 

   

Dès lors, il est possible de dresser les coupes suivantes (on trouvera l'implantation de ces 

coupes en ANNEXE 1).  
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Coupe 1 

Coupe 2 
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Coupe 3  

Coupe 4 



N/Réf.13-01-130424-R-G0   16/44  

 

Coupe 5 
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Dans l’ensemble, la géologie concernée par le projet est celle de dépôts alluvionnaires ou 

anthropiques, à très faibles ondulations (couches sensiblement isopaques), et baignée par la 

nappe d’accompagnement de la Marne. 

 

L’ensemble recouvre le substratum lutétien : Marnes et Caillasses.  

 

Sur la base de considérations bibliographiques et géomécaniques, les qualités mécaniques des 

sols traversés peuvent être estimées comme suit : 

 

 Pl min 
(MPa) 

Rqd min 
(MPa) 

C (kPa) Ø (°) γ (γ (γ (γ (kN/m3) 

Sols tourbeux (SP3) # 0,1 # 1,50 10 10 15  

Limons et dépôts anthropiques # 0,2 # 1,40 20 20 18 

Sables gris bleu # 0,8 # 2,90 70 30 20 

Marne altérée # 0,6 # 1,30 60 25 22 

Substratum marneux # 2,8 # 20,0 250 25 24 

 

Ces données seront utilisées pour réaliser une modélisation TALREN4 v2.0.4 du merlon en 

projet (cf. infra). 

 

Les caractéristiques des déchets inertes seront ajustées en fonction de l’objectif du volume 

stocké : 

4. CALCULS DE STABILITE - TALREN 
 
4.1. Profils de stabilité  
 

L’objectif de stabilité de la forme finale de l’ouvrage a été conduit dans le cadre d’une 

maximisation du volume de stockage, qui suppose une maximisation de la hauteur du merlon 

ainsi que de ses pentes.  

 

Les matériaux stockés seront des terres et des gravats.  

Les talus de remblais compactés sont difficiles à conduire au delà d'une pente de 2h pour 1v 

(26°), sans renforcement, ni soutènement.  

Cette pente de 26° a été appliquée à partir des emprises transversales des coupes géologiques* 

présentées dans notre rapport d'investigation.  

*) la géométrie des couches géologiques est interprétée à partir des données de terrain et de 

l’histoire géologique du site. Faute de données exhaustives, certains choix restent arbitraires 

et les coupes présentées, ne peuvent en aucun cas prendre une valeur contractuelle lors 

d’éventuels travaux ultérieurs.  

Il a été laissé une plateforme de 30 m de large en tête, au final rehaussée d'une "coiffe" à 

double pente, destinée à limiter les infiltrations d'eau en tête de merlon.  

Pour chaque profil, des calculs itératifs ont été conduits visant à obtenir un coefficient de 

stabilité supérieur à 1,3 (usage en vigueur pour le génie civil, hors bâtiment). 
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La stabilité d’un tel merlon est dépendante, entre autres, de la cohésion et de l’angle de 

frottement des matériaux le constituant. De fait, les deux problématiques explorées ont été : 

- pour un remblai peu compacté (cohésion faible), quel angle de frottement limite ? 

- pour un remblai peu frottant, quelle cohésion limite ? 

4.2. Résultats  

Dans les deux cas, la réalisation d’un stockage maximal apparait faisable sous condition de 

mise en œuvre soignée et de contrôle des qualités mécaniques des remblais. 

Nos modélisations considèrent toutefois des matériaux dont l'angle de frottement 
minimum est de 25°. 

Les calculs conduits montrent que la géologie du site est propice à ce projet, apportant peu 

d'effets déstabilisateurs : les cercles de rupture les plus critiques traversent les couches 

existantes sur de très faibles distances et concernent quasi exclusivement les matériaux du 

remblai.  

Sur les illustrations ci-dessous, la valeur du coefficient de stabilité affichée à côté de chaque 

centre est la valeur minimale obtenue pour tous les cercles calculés à partir de ce centre. 

Le dégradé de couleur correspond aux isovaleurs de chaque centre : un coefficient de stabilité 

faible pour les teintes de jaune et à contrario, des teintes de bleu pour un coefficient de 

stabilité plus élevé. 

La courbe rouge matérialise la surface de rupture critique. 
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Coupe 1 – Profil 1 : Cette modélisation conduit à une stabilité d’ensemble voisine de 1,33 
pour un talus incliné à 26°, un angle de frottement de 29° et une cohésion de 20 kPa. 

Coupe 1 – Profil 2 : Cette modélisation conduit à une stabilité d’ensemble voisine de 1,30 
pour un talus incliné à 26°, un angle de frottement de 25° et une cohésion de 45 kPa. 
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Coupe 2 – Profil 3 : Cette modélisation conduit à une stabilité d’ensemble voisine de 1,31 
pour un talus incliné à 26°, un angle de frottement de 30° et une cohésion de 20 kPa. 

Coupe 2 – Profil 4 : Cette modélisation conduit à une stabilité d’ensemble voisine de 1,31 
pour un talus incliné à 26°, un angle de frottement de 25° et une cohésion de 70 kPa. 
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Coupe 3 – Profil 5 : Cette modélisation conduit à une stabilité d’ensemble voisine de 1,34 
pour un talus incliné à 26°, un angle de frottement de 30° et une cohésion de 30 kPa. 

Coupe 3 – Profil 6 : Cette modélisation conduit à une stabilité d’ensemble voisine de 1,32 
pour un talus incliné à 26°, un angle de frottement de 25° et une cohésion de 55 kPa. 
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4.3. Synthèse 

Pour chaque profil, les calculs itératifs ont permis de calculer un coefficient de stabilité 

supérieur ou égal à 1,3. 

Si la valeur de pente la plus forte (26°) était adoptée, il conviendrait d’être vigilant quant à la 

nature des matériaux et à leur compactage et notamment : 

- éviter les pentes les plus fortes près des enjeux publics, 

- éviter les profils dissymétriques qui pourraient contraindre l’exploitant à un tri 

différenciel et à des consignes de compactage variables.  

Par ailleurs, la stabilité d'un talus sub aquatique est plus faible que celle d'un talus hors d'eau.  

Les usages considèrent qu'un pied de digue submergé est stable pour une pente inférieure à 

18°. 

En outre, il conviendra de maintenir la nappe phréatique en position basse, par la mise en 

œuvre :  

- d'un drainage en sous-face du merlon, d'une gestion des eaux superficielles : toute 

stagnation d’eau sera éliminée pour éviter toute infiltration,  

- d’une lutte impérative contre les érosions.  

Nos modélisations ont conduit à justifier de très grandes possibilités de stockage de plus de 5 

millions de m
3
, qui ne seront toutefois pas utilisées en totalité pour des raisons 

environnementales (hauteur excessive, PPRi, etc.).  

 

Le volume stocké sera donc réduit en diminuant la hauteur finale du merlon et les pentes des 

talus (par exemple à 20°). 

Ainsi, nos modélisations conduisent à permettre la mise en remblais de matériaux dont 
l'angle de frottement minimum est de 25° et la cohésion minimale de 5 kPa (cf. infra).  

Ceci permettra de réduire significativement les contraintes à subir par l’Exploitant en regard 

de l’objectif de stabilité des masses stockées.  
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Coupe 2 – Profil 8 : Cette modélisation conduit à une stabilité d’ensemble voisine de 1,37 
pour un talus incliné à 20°, un angle de frottement de 25°, une cohésion de 5 kPa et une 
hauteur maximale = 74 m NGF. 

Coupe 2 – Profil 7 : Cette modélisation conduit à une stabilité d’ensemble voisine de 1,39 
pour un talus incliné à 20°, un angle de frottement de 25°, une cohésion de 5 kPa et une 
hauteur maximale = 71 m NGF. 
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5. CONCLUSION 

Aucun élément géotechnique ne s’oppose à la faisabilité du projet. Les modalités de suivi et 

de contrôle de la mise en remblai des inertes seront précisées selon les spécificités du projet 

final, à nous communiquer, le cas échéant.  

Du fait des choix géométriques proposés, il est possible de pratiquer des mises en remblais 

très sommairement compactées et peu triées (sauf exigences réglementaires portant sur la 

nature même des entrants).  

 

            MERIDION. 
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ETUDE
 Ancienne carrière de DECARPENTRIE 

 

N 

PD4 

(Sec) 

PD13 
(Sec) 
 

PD11 
 

PD12 
(Sec) 
 

SP3
3 

 

 

Ze = - 41,80 m NGF 

 

Ze = - 38,50 m NGF 

 

Géotechnique  Expertises Hydrogéologie Géologie 
Agrément Convention Règlement Assurances Constructions spécialité fondations 

 

 

 

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON  
Ancienne carrière de DECARPENTRIE – FRESNES SUR MARNES (77)

 

Implantation des reconnaissances 
 

PD3  
(Sec) 

PD5 

(Sec) 

PD6 
(Sec) 
 

PD10 
(Sec) 
 

Pd8 
(Sec) 
 

PD7 
(Sec) 
 

PD9
(Sec)
 

SP2
3 Ze = - 38,50 m NGF 

 

Ze = - 38,

 

ANNEXE 1

FRESNES SUR MARNES (77) 

PD2 
 

PD1 
 

D9 
(Sec) 

SP1
3 

Ze = - 41,70 m NGF 

 

Ze = - 41,0 m NGF 

 

,40 m NGF 
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ANNEXE 2 

 

Courbes des sondages pénétrométriques 

PD1, PD2, PD3, PD4, PD5, PD6, PD7, 

PD8, PD9, PD10, PD11, PD12, PD13. 
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ANNEXE 2.a

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON 
 Lieux dit « Le Parc » - FRESNES-SUR-MARNE (77) 

 

Sondage pénétrométrique PD1 
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ANNEXE 2.b

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON 
 Lieux dit « Le Parc » - FRESNES-SUR-MARNE (77) 

 

Sondage pénétrométrique PD2 
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ANNEXE 2.c

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON 
 Lieux dit « Le Parc » - FRESNES-SUR-MARNE (77) 

 

Sondage pénétrométrique PD3 
 

ANNEXE 2.d

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON 
 Lieux dit « Le Parc » - FRESNES-SUR-MARNE (77) 

 

Sondage pénétrométrique PD4 
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ANNEXE 2.e

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON 
 Lieux dit « Le Parc » - FRESNES-SUR-MARNE (77) 

 

Sondage pénétrométrique PD5 
 

ANNEXE 2.f

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON 
 Lieux dit « Le Parc » - FRESNES-SUR-MARNE (77) 

 

Sondage pénétrométrique PD6 
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ANNEXE 2.g

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON 
 Lieux dit « Le Parc » - FRESNES-SUR-MARNE (77) 

 

Sondage pénétrométrique PD7 
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ANNEXE 2.h

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON 
 Lieux dit « Le Parc » - FRESNES-SUR-MARNE (77) 

 

Sondage pénétrométrique PD8 
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ANNEXE 2.i

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON 
 Lieux dit « Le Parc » - FRESNES-SUR-MARNE (77) 

 

Sondage pénétrométrique PD9 
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ANNEXE 2.j

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON 
 Lieux dit « Le Parc » - FRESNES-SUR-MARNE (77) 

 

Sondage pénétrométrique PD10 
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ANNEXE 2.k

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON 
 Lieux dit « Le Parc » - FRESNES-SUR-MARNE (77) 

 

Sondage pénétrométrique PD11 
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ANNEXE 2.l

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON 
 Lieux dit « Le Parc » - FRESNES-SUR-MARNE (77) 

 

Sondage pénétrométrique PD12 
 

ANNEXE 2m

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON 
 Lieux dit « Le Parc » - FRESNES-SUR-MARNE (77) 

 

Sondage pénétrométrique PD13 
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ANNEXE 3 

Courbes des sondages pressiométriques 

SP1, SP2, SP3. 
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ANNEXE 3.a

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON 
 Lieux dit « Le Parc » - FRESNES-SUR-MARNE (77) 

 

Sondage pressiométrique SP1 
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ANNEXE 3.b

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON 
 Lieux dit « Le Parc » - FRESNES-SUR-MARNE (77) 

 

Sondage pressiométrique SP2 
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ANNEXE 3.c

ETUDE DE STABILITE D’UN FUTUR MERLON 
 Lieux dit « Le Parc » - FRESNES-SUR-MARNE (77) 

 

Sondage pressiométrique SP3 
 


